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GARDES NATURE 

Numéro 22 – 1er trimestre 2019 
 

 
 

EDITO 
Par Julien Cordier, Président. 
 

J’espère que vous avez, tout comme moi, profité de ces quelques semaines de très beau temps que nous 
avons eu au mois de février. Le soleil chauffe plus que raison et bien que ce soit agréable pour le corps et 
l’esprit, ne serait-ce pas l’hiver, cette saison marquée par le froid, souvent la pluie, parfois le vent ? N’y a-t-
il pas quelque chose de contradictoire ? Comment ne pas être attentif à ces températures bien trop 
chaudes pour cette période de l’année ? En élargissant notre conscience et notre vision, en sortant de 
notre référentiel quotidien, alors on se rend compte que ces températures clémentes sont probablement 
en lien avec le dérèglement climatique… Fonte des glaces accélérée et des glaciers aux pôles, fréquences 
élevée des aléas climatiques, renforcement spectaculaire des tornades, tempêtes et autres cyclones… Bref, 
comment ne pas être sensible à ces problèmes engendrés en grande partie par l’activité humaine ? Que 
faut-il faire ? Marcher pour le climat, c’est un fait, mais œuvrer au quotidien pour protéger les espaces 
naturels, promouvoir les bons gestes écologiques, analyser, compter, mesurer, favoriser la biodiversité, 
c’est l’acte de toute une vie. C’est l’engagement majeur que nous avons pris pour fêter toutes les formes de 
vie, joyaux si fragiles, que notre planète nous a offerts. Chers Gardes, soyez fiers de votre Mission et ne 
baissez pas les bras car en croisant un Cerf au détour d’un bosquet, en observant un Aigle de Bonelli du 
haut d’un sommet ou en contemplant la chenille de Machaon se mouvant sur une tige de Panais, soyez 
assurés que par cette démonstration merveilleuse de Nature, c’est notre mère la Terre qui vous 
récompense. 
Bonne lecture !! 

 
Crédits photos : ©Lundi.am ;©PNRVA ; ©Parc Ecologique IZADIA 



2 
 

AU CŒUR DE GNF 

L’actualité et les actions de l’association 
 

Ateliers et table ronde lors d’une journée d’échanges 

 

 
 

Notez la date : le 4 Juin ! En effet, Nous organiserons, le mardi 4 juin, une journée d’échanges sur le thème 

« Nouvelles pratiques de fréquentation en milieux naturels (vélos électriques, drones, geocatching, etc.) ». 

Cette journée se tiendra à Le-Mônetier-Les-Bains, au cœur du Parc National des Ecrins, en marge du 

Congrès des Réserves Naturelles de France qui aura lieu du 5 au 8 Juin. Tous les membres de GNF sont les 

bienvenus pour participer et cette journée de travail. L’objectif est de trouver et de mutualiser les 

problématiques, enjeux et solutions sur le thème retenu mais aussi de compiler toutes ses réflexions pour 

en faire un compte rendu lors du prochain Congrès Européen des Gardes qui se tiendra en 2020 en 

Allemagne. 

Deux temps de travail sont proposés, un le matin l’autre l’après-midi, avec différents échanges et retours 

d’expérience. A cette occasion, nous aurons l’opportunité d’inviter un homologue suisse qui viendra nous 

faire part de son quotidien en lien avec le thème de la journée. 

Le lendemain, nous vous convions également à participer à l’atelier « Police et professionnalisation », 

coorganisé par RNF et GNF puis au forum RNF au cours duquel vous pourrez évoluer de stands en stands, 

de commissions en commissions, pour échanger sur des points spécifiques. 

Nous vous conseillons d’arriver la veille, c’est-à-dire le 3 en fin d’après-midi ou en soirée. Concernant les 

modalités d’hébergement et de restauration, cela dépendra du nombre de personnes de GNF inscrites. 

Vous avez d’ailleurs jusqu’au 15 avril pour nous indiquer par mail à Laurent Domergue à l’adresse 

suivante : l.domergue@parc-ballons-vosges.fr, si vous souhaitez participer et si vous avez besoin 

d’hébergement et de restauration. 

 

 

Prochaines Journées d’Echanges Techniques 

 

Elles auront lieu en Isère du 18 au 20 octobre 2019, au cœur de l’Espace Naturel Sensible des Ecouges géré 

par le Service Patrimoine Naturel du Conseil Départemental de l'Isère. Nous serons logés au gîte La Trace, 

lieu de vie de nos échanges. Nous y réaliserons également l’Assemblée Générale ainsi que l’atelier de 

discussion. Voici le programme : 
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 Vendredi 18 octobre : Arrivée des Gardes et repas des Gardes au gîte 

 Samedi 19 octobre : De 10h à 15h, 2 visites au choix sur les thèmes « Patrimoine Historique » et 

« Forêt » avec pique-nique sur place. A 16h, il y aura un temps officiel avec élus et représentants du 

Conseil Départemental. A 17h aura lieu l’AG qui sera suivie du traditionnel Potlatch. 

 Dimanche 20 octobre : De 10h30 à 12h, atelier en salle sur les publics empêchés. Après un pique 

nique avec les restes du Potlatch, les Gardes pourront regagner leurs territoires respectifs. 

Concernant les modalités 

d’hébergement, sachez que le Conseil 

Départemental a décidé de participer 

financièrement à la location de salle de 

réunion et de l’hébergement. Nous 

aurons donc la chance d’avoir des tarifs 

réduits pour l’ensemble du week-end 

ce qui devrait représenter une 

cinquantaine d’euros. Attention, le 

gîte est limité à 40 places, n’hésitez 

pas à vous manifester 

rapidement pour vous inscrire!!! 

 

 

Des radios pour le Gabon 

 

Nos homologues de l’Association des Gardes du Gabon se sont montrés très intéressés par le matériel radio 
fonctionnel que nous pouvons leur mettre à disposition après cession par le Parc national du Mercantour. Il 
s’agit d’un ensemble de matériel portatif avec chargeurs, portatifs, petit matériel, relais, alimentations de 

bases, etc. Nous souhaiterions pouvoir leur 
envoyer le matériel qui est déjà remisé dans 
des malles. Cependant, l’Association GNF n’a 
pas la trésorerie pour assurer l’envoi du 
matériel à Libreville. Nous avons donc pensé à 
un financement participatif à partir d’une plate-
forme en ligne. Nous vous proposons de 
constituer un petit groupe de travail afin 
d’avancer sur ce projet en gardant en tête qu’il 
faudrait que le matériel soit envoyé courant 
juillet. Nous pourrions ainsi valoriser cette 
action lors de la journée mondiale des Gardes, 
le 31 juillet prochain, dans le cadre du jumelage 
entre nos deux associations. En terme de 
planning, il faudrait avoir constitué le groupe de 
travail au plus tard le 30 mars et démarrer sur 

le fond et la forme du projet de financement dès le 1er avril. L’objectif est de mettre en ligne la demande de 
financement le 1er mai. Bien évidemment, tout ceci doit être discuté au sein du groupe de travail. Nous 
avons besoin de vous donc si vous êtes intéressés pour travailler sur ce projet, n’hésitez pas à contacter 
Julien Cordier (cordier.julien@gmail.com) très rapidement. 
 

 

 

 

mailto:cordier.julien@gmail.com
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LES GARDES EN ACTION 

Vos actions, vos missions vos projets… 
 
Dans ce bulletin, les Gardes du Parc naturel régional des Volcans d’Auvergne et ceux de la Réserve 
Naturelle de Saint-Mesmin nous présentent quelques actions ciblées sur leurs territoires respectifs. 
 

PNR des Volcans d’Auvergne 
Inventaire continu des arbres à loges de Pic noir : méthodologie et résultats. 

Episode 1 

 
Les gardes nature du Parc des Volcans d’Auvergne réalisent depuis 2009, un inventaire continu des arbres 
porteurs de loges de Pic noir (Dryocopus martius) dans le Site Classé de la Chaîne des Puys (63). Ce site 
d’une superficie de 13 000ha est couvert à 80% de forêts. Le but de cet inventaire au départ était de faire 
un état des lieux du nombre et de la répartition des arbres utilisés pour sa reproduction et de la 
communiquer aux gestionnaires forestiers, pour une meilleure prise en compte lors des exploitations. Par 
la suite ces données ont permis, à partir de 2015, de mettre en place  un suivi de la population de Chouette 
de Tengmalm (Aegolius funereus). 
 
Méthodologie :  
Chaque arbre est géo localisé au moyen d’un GPS. Un numéro, l’essence la hauteur de la loge la plus basse, 
le nombre de loges, l’espèce présente, l’état de l’arbre, sa circonférence, sont renseignés dans une table 
attributaire. Assez rapidement, compte-tenu du nombre croissant d’arbres répertoriés, les premières 
limites de la méthodologie (simpliste) se sont fait sentir. En effet, le GPS qui nous équipait alors avait une 
précision de l’ordre de 5m. Cette dernière  était insuffisante pour retrouver et identifier avec certitude un 
sujet, lorsque nous étions face à un bouquet d’arbres proches de quelques dizaines de cm. Ce biais et le 
manque de temps nous ont contraints à poursuivre l’inventaire sans effectuer de réel suivi des arbres.  
 

 
Arbre à loge marqué 

 
En 2015, il a été décidé de réaliser le premier suivi des quelques 150 arbres connus. A cette occasion 
chaque arbre a été recherché pour vérifier son état (mort, abattu, arraché…) et son identifiant a été noté 
sur la base du tronc, permettant de le retrouver même en cas d’abattage. De plus, chaque nouvelle 
découverte est systématiquement référencée.  
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Résultats : 
Aujourd’hui 252 arbres sont connus et suivis, soit une densité de 2.52 arbres porteurs de loge(s) pour 
100ha.  
Sur ce total 251 sont des hêtres et 1 est un sapin pectiné. De même, 251 sont vivant set 1 est mort sans 
confirmation de l’utilisation de la loge par un couple de pic noir. Ces résultats semblent confirmer 
l’utilisation prioritaire du hêtre par l’oiseau, pour forer ses loges. Au-delà de la cartographie permettant la 
préservation de ces arbres lors des exploitations, la donnée permet aujourd’hui un meilleur suivi de la 
chouette de Tengmalm, espèce inféodée aux loges de pic noir et connue en Chaîne des Puys depuis 1979. 
Ce suivi fera l’objet du prochain article ! 
 
Antony PORTE, Stéphane ERARD. 
aporte@parcdesvolcans.fr ; serard@parcdesvolcans.fr 
 
 
 

Réserve Naturelle de Saint-Mesmin (Loiret) 
Des pontons flottants pour de la vulgarisation scientifique 

 
 

Depuis 2012, la réserve naturelle nationale de Saint-
Mesmin accueille un programme scientifique 
interdisciplinaire appelé BioMareau. Piloté par l'Inra ce 
projet consiste à étudier la reconquête de différentes 
composantes de la biodiversité après des travaux 
d'arasement d'une île de Loire, dans le cadre de la 
politique de prévention des inondations menée par 
l'Etat.  
Ce projet étudie des domaines aussi variés que : 
- La dynamique de la Loire et l’évolution des dépôts 

de sédiments Explications sur la biodiversité des îles de Loire 
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- La végétation, herbacée, arbustive et arborescente, autochtone ou exotique 
- Les oiseaux nicheurs des grèves (Sternes, Petits Gravelots…),  
- Les liens entre Castor et végétation 
- L’étude des populations de Carabes (insectes coléoptères) 
- L’approche paysagère 
 
 
Cette approche transversale inédite permet d'enrichir la 
connaissance de la richesse biologique de la réserve, mais 
permet également de mieux comprendre la complexité des 
mécanismes de formation des îles de Loire, et les interactions 
entre sédiments, végétation, Castor... 
Afin de permettre au plus grand nombre de découvrir la 
biodiversité des îles de la Loire dans la réserve naturelle et les 
premiers résultats de ces études originales, des journées de 
vulgarisation scientifiques, journées BioMareau, se sont 
déroulées pour la seconde fois fin septembre 2018. 
Nous avons fait appel à une entreprise spécialisée pour 
l'installation de pontons flottants, permettant d'accueillir le 
public  en toute sécurité. L'équipe de la réserve naturelle a supervisé les opérations, de la mise à l'eau des 
modules, au choix des zones d'encrage, le choix du cheminement sur les îles, la surveillance en soirée… 
 
 
En 5 jours, nous avons ainsi accueilli 550 personnes, scientifiques, élus locaux, scolaires et grand public. 
Sous un soleil radieux, les niveaux de Loire bas ont permis au public de se déplacer sur l’ensemble de l’îlot, 
sur les différents points d’arrêt où chaque scientifique présentait son travail et les premiers enseignements. 

 
Un seul incident à déplorer : un malaise qui a nécessité 
l’intervention des pompiers, mais heureusement, sans aucune 
conséquence fâcheuse ! 
 
Une belle opportunité de valoriser la réserve naturelle et les 
études scientifiques qui y sont menées, ainsi que le partenariat 
entre gestionnaire d’espace protégé et chercheurs. Et à titre 
personnel, une expérience enrichissante, tant d’un point de 
vue technique, qu’humaine, avec un très bon accueil de cet 
événement par les acteurs locaux. 
 

Damien HEMERAY 
Conservateur 

Damien.hemeray@espaces-naturels.fr 

 
 
 
 

Vue aérienne des îles de Mareau-aux-Prés dans 
la réserve naturelle nationale de Saint-Mesmin. 
Photo prise par drone par l’INRA (O. Denux) dans le cadre 
du projet BioMareau 
 
Le projet BioMareau est cofinancé par l’Union 
européenne. L’Europe s’engage sur le bassin de la Loire 
avec le Fonds européen de Développement Régional. 
 

 

Mise à l’eau des modules flottants 

Accueil du public sur les pontons 
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PORTRAIT DE TERRAIN 

 
Dans ce bulletin n°22, la parole est donnée à Agathe Gérard, 
Technicienne de la Réserve naturelle nationale de la Tourbière de 
Machais. 
 

Où travaillez-vous ? 
Au Parc naturel régional des Ballons des Vosges et à la Réserve 
naturelle nationale de la Tourbière de Machais. 

 
Quelles sont vos principales missions ? 

- Suivis faune/flore, analyses de données, réflexions sur la 
mise en place de protocoles, tournées de surveillance (pour 
la partie technicienne de la Réserve)  (70% de mon temps de 
travail) 

- Sensibilisation des usagers du territoire à la quiétude de la 
faune sauvage en hiver (pour la partie médiatrice de la 
nature au Parc naturel « éco-garde ») (30% de mon temps de 
travail) 

 
Quel est votre cursus/expérience ? 

- Licence en biologie des populations et des écosystèmes à Marseille 

- DESS en gestion de la faune et de ses habitats au Québec (équivalence du Master 1 Français) 

- Master 2 biodiversité et écologie continentale à Marseille 

- Doctorat en Nouvelle-Calédonie (étude de la naïveté des espèces insulaires face à différents 
prédateurs introduits) 

- Chargée de mission dans le cadre du Plan National d’Actions en faveur du gecko vert de Manapany 
à La Réunion (association Nature Océan Indien) 

 
Depuis combien de temps faites-vous ce 
travail ? 
3 mois (en contrat pour 6 mois dans le cadre d’un soutien à la 
conservatrice de la Réserve temporairement à mi-temps). 
 

Quelle(s) partie(s) de votre travail préférez-
vous ? 
Si il faut en choisir une je dirais les suivis faune/flore. 
Cependant, ce que j’apprécie particulièrement sur ce poste c’est 
la diversité des missions sur lesquelles je suis impliquée. 

 
Quelle est l’anecdote qui retrace le 
moment le plus fou/dangereux/drôle que 
vous ayez vécu dans l’exercice de vos 
fonctions ? 
La chance du débutant n’ayant pas (encore ?) œuvré pour le 

lynx et mon expérience étant encore limité dans ces fonctions, je ne peux pas (encore ?) répondre à cette 
question… 

 



8 
 

Quel est le moment le plus mémorable ? 
Après plusieurs nuits de suivi de petites chouettes à n’entendre que de la Hulotte et du canard colvert, je 
dirais que le plus mémorable est d’avoir entendu des Tengmalm avant hier soir. La satisfaction d’entendre 
enfin dans la nuit ce que l’on cherche et espère, se rendre compte qu’il n’y en a pas une mais deux, se dire 
que vraiment ça vaut le coup de passer la nuit sur place dans la neige à -4°C pour ne rien rater des surprises 
matinales … (à défaut de Chevêchette ou de nouvelles Tengmalm, on a eu droit à un beau lever de soleil). 

 
Pourquoi est-ce que votre travail est important à vos yeux ? 
Parce qu’il me permet de contribuer à la préservation de la biodiversité, que je vois comme un des enjeux 
actuels majeur. Il me donne chaque jour le sentiment d’être utile, de faire ma (petite) part à la fois sur le 
terrain au sein des réserves, mais aussi en suscitant des prises de conscience chez les usagers du territoire 
sur l’intérêt et l’importance de respecter les milieux naturels et les espèces qui s’y trouvent. Pour résumer, 
il est important parce qu’il me permet d’être impliquée dans ce qui a pour moi le plus de sens aujourd’hui. 
 

 
 
 
 

ESPACES NATURELS PROTEGES 

 

Nous partons à la découverte du Parc écologique Izadia, au cœur du Pays Basque, par Fabien Domestoy. 
 

Statuts et inventaires : 

 Inventaire patrimonial : ZNIEFF (type 1) 

 Protection conventionnelle : Inclus dans le périmètre 
Natura 2000 « l’Adour » 

 Protection par maîtrise foncière : Zone Ner de la ville 
d’Anglet et ENS partenaire par le Département des 
Pyrénées Atlantiques.  

 Ouverture au public du 02/04 au 03/11 

 Moyens humains à temps complet ou partiel sur le 
site : Deux agents d’accueil, une technicienne espaces 
naturels, un éco –garde, une directrice, une animatrice, deux services civiques et des renforts 
saisonniers. 

La Loire dans la réserve naturelle de Saint-Mesmin 
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Le Parc écologique Izadia est un espace 
naturel de 15ha, situé à proximité de 
l’embouchure du fleuve Adour et présentant 
une diversité d’habitats littoraux 
remarquables. Il est géré par la Ville d’Anglet 
depuis son ouverture au public en 2007, via 
un premier plan de gestion. Un second plan 
de gestion établi en 2015, couvrant la période 
2016/2020, permet de suivre et de prévoir les 
actions de gestion à mettre en œuvre pour 
améliorer la qualité écologique du site. 
 
Très anthropisé par le passé, les actions de 
restauration écologique ont permis de 
maintenir et favoriser 15 habitats naturels 
dont 6 d’intérêt communautaire et 10 

espèces de flore protégées. Parmi celles-ci,  la petite centaurée Centaurium chloodes fait l’objet d’un suivi 
particulier par le CBNSA*. De plus, l’Anguille d’Europe faisant l’objet d’un plan de gestion national est  
présente sur le site du stade civelle au stade argenté.  
 
De nombreux partenariats sont tissés avec les 
scientifiques pour suivre les milieux et les 
espèces. Néanmoins, le site ne présente pas de 
statut de protection réglementaire et reste très 
sensible aux dérangements et aux agressions de 
tout ordre. Le caractère pionnier et spécialisé 
de la flore et des habitats en fait un petit trésor 
de la côte Basque ; malheureusement, il ne 
profite pas de mesure de protection forte 
comme sa grande sœur d’Abbadia à Hendaye 
(Conservatoire du littoral et RCFS).  
 
 
*CBNSA : Conservatoire Botanique National Sud Aquitaine 
 
 
Actualités ce printemps :  

Exposition « A tire d’ailes » entrée libre et gratuite ! 

Du 2 avril au 2 juin 2019 du mardi au dimanche de 10h à 12h30 et de 14h à 18h (fermé le 1er mai) 
Si depuis toujours les hommes ont constaté la disparition de certains oiseaux pendant la mauvaise saison, 
les explications de ce phénomène ont beaucoup évolué dans le temps et dans l'espace. Avec cette 
exposition illustrée et ses ateliers, Izadia vous propose d’approcher le phénomène de la migration. 
Pourquoi migrer? Quelles sont les espèces les plus emblématiques? Où vont-elles? De quoi en savoir plus 
sur l'incroyable épopée annuelle de nos amis ailés. 
Alors qu’Aristote pensait que les espèces se transformaient d'une saison à l'autre, le coucou devenant 
épervier à l'automne, nous savons maintenant que de nombreuses espèces se déplacent tous les ans de leur 
zone de reproduction vers leur zone d'hivernage : il s'agit de la migration. Partez à la découverte de ce 
formidable voyage à travers 12 panneaux d’exposition créés par la Ligue de Protection des Oiseaux et 
diffusés par le musée interactif « L’école du vent ». 
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Conférence : Balbuzard pêcheur 

Mardi 7 mai à 18h (durée 1h30) 

Le Balbuzard pêcheur est aujourd’hui considéré comme le cinquième rapace le plus menacé de France. 
Grâce aux différentes mesures de protection déployées en Europe, les populations se restaurent et l’aire 
originelle de l’espèce est peu à peu retrouvée. Malgré tout, la recolonisation reste lente. Le manque de 
connexion entre les populations abondantes du nord et celles de plus faibles effectifs situées dans le sud 
est au cœur du problème.  Le projet en faveur du Balbuzard pêcheur en Nouvelle-Aquitaine a pour principal 
enjeu de reconnecter les grandes populations du nord de l’Europe aux populations isolées situées au sud 
grâce à la technique scientifique, de la translocation. Conférence animée par Paul LESCLAUX ou Florent 
LAGARDE du Syndicat Mixte de Gestion des Espaces Naturels des Landes. 
 

 
 
 
 

LES NOUVELLES INTERNATIONALES 

Par Emmanuel Icardo, European Ranger Federation, Secretary / Communication Officer 
 

La formation, priorité de l'European Ranger Federation 
 
La Fédération Européenne des Gardes (ERF), relai européen de l'IRF, travaille actuellement sur l'un de ses 
principaux axes de développement : la formation des gardes. 

 
Deux formations internationales sont proposées pour les gardes d'Europe 
en 2019 : 

 un atelier-formation sur l'interprétation, mettant l'accent sur les 
programmes Junior Ranger, organisé par nos collègues suisses, du 10 au 13 
avril à Uster près de Zurich, 

 une formation pratique sur les techniques de lutte anti-braconnage, 
organisée par nos collègues d'Israël, du 28 juillet au 3 août. Cette formation 
est maintenant complète, avec l'inscription de 13 gardes originaires de 8 
pays. 
 

Directement reliée à l'objectif d'établir un standard européen de formation pour les gardes, l'ambition à 
terme est de proposer régulièrement des formations selon le principe de la "formation de formateurs", qui 
permet de répercuter auprès de ses collègues les connaissances acquises lors de la formation. N'hésitez pas 
à contacter l'ERF si vous souhaitez organiser une telle formation "Train the trainer" à destination des gardes 
d'Europe. 

Plus d'information sur les deux formations 2019 sur le site de GNF ou de l'ERF. 
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9ème Congrès Mondial des Gardes au Népal 

Les inscriptions au 9ème Congrès Mondial des Gardes (World 
Ranger Congress) sont maintenant ouvertes. 
Organisé par l’International Ranger Federation en collaboration avec 
les organisations locales, le congrès aura lieu au Népal, à proximité 
du Parc national de Chitwan, du 12 au 16 novembre 2019. 
Pour le moment, Gardes Nature de France recherche des 
financements pour pouvoir envoyer une délégation de gardes 
français à cet événement mondial. 

Plus d’informations : rangercongress.org 

 

BREVES 

Quelques infos sur l’actualité des uns et des autres… 
 

Que se passe-t-il en Scarpe-Escaut ? 
 
Les écogardes du Parc naturel régional Scarpe-Escaut nous font part de leurs activités, notamment en 
termes d’animations et de sensibilisation :  

 Le programme de Formation des Ecogardes Juniors 2018-2019 touche à sa fin. Il a été réalisé cette 
année avec l’école communale de Petite-Forêt en lien avec un projet d’aménagement d’un parc 
public. Comme chaque année plusieurs modules d’animations et d’activités sont mis en place dont 
la plantation d’arbres fruitiers et d’arbustes. Après la prochaine animation en classe sur la 
Biodiversité qui aura lieu au mois d’avril, les élèves devront passer en mai l’épreuve finale sous la 
forme d’un jeu de piste pour se voir délivrer leur diplôme. 

 Le second programme « Les Enquêteurs du Jardin » sur les pollinisateurs est lancé (Voir ci-dessous). 
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 Enfin, les écogardes viennent de terminer la préparation d’un projet pour la saison 2019-2020 qui 
consistera en la requalification d’un ancien site industriel sur la commune de Beuvray-La-Forêt. Ce 
projet propose la transformation du site en une mosaïque de milieux : saulaie, haie diversifiée, 
alignement de saules têtards, boisement diversifié, verger avec une trentaine de fruitiers, etc. Le 
document est actuellement entre les mains du Maire et devra passer prochainement devant le 
Conseil Municipal pour être validé. 

 
 

Annuaire des compétences 
 
Sachez que l’annuaire des compétences est toujours en cours de construction. Nous vous enverrons 
prochainement un mail avec une petite fiche à remplir et à signer concernant vos données personnelles, 
conformément à notre RGPD. 
Par ailleurs, sachez également que la partie privée des membres est également en cours d’activation, nous 
vous enverrons  prochainement vos paramètres de connexion. 
 
 
 

ET ENFIN… 

 
Pour aller plus loin n’oubliez pas de consulter notre site web : http://gardesnaturedefrance.espaces-
naturels.fr/. Vous y trouverez plein d’articles divers et variés mais aussi la boutique des Gardes pour vous 
faire plaisir et afficher votre soutien à l'association et à la "World Family of Rangers". 
 
Vous pouvez également consulter notre page Facebook : 
https://www.facebook.com/GardesNaturedeFrance/. 
 
Enfin, vous trouverez en dernière page du présent bulletin, la fiche d’adhésion à utiliser pour renouveler 
votre engagement et à partager sans modération.  

http://gardesnaturedefrance.espaces-naturels.fr/
http://gardesnaturedefrance.espaces-naturels.fr/
https://www.facebook.com/GardesNaturedeFrance/
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Informations générales 

M. Mme Nom : …………………………………… Prénom : ………………………………… 

Adresse :……………………………………………………………………………………………...………..

.…………………………………………………………………………………………………………………. 

Courriel : ………….…………………………………...  Téléphone :  . .  /  . .  /  . .  /  . .  /  . .  

□ J'accepte que mes coordonnées figurent dans l'annuaire de l'association, disponible uniquement pour les 
membres 
 
Situation professionnelle 

Organisme : ………………………………………………………………………………………………….. 

Poste occupé : ………………………………………………………………………………………………. 

Assermenté/commissionné :………………………………………………………………………………. 

 
Type d'espace protégé : (plusieurs réponses possibles) 
 
□ Parc national    □ Réserve naturelle  □ Parc naturel régional 
□ Site du Conservatoire du littoral  □ ONCFS   □ AFB   
□ Conservatoire d'espace naturel  □ Grand Site   □ Autre (préciser) : 
 
 
Cotisation acquittée : 15 € pour l’année 

 Règlement par chèque à l'ordre de « Gardes Nature de France », bulletin et chèque à renvoyer à 

l’adresse suivante : CERISIER Johann - Maison du Parc National - 83400 ILE DE PORT-CROS 

 Règlement par virement à privilégier (coordonnées bancaires ci-dessous), dans ce cas le bulletin 
doit être envoyé par mail à l’adresse suivante : johann.cerisier@portcros-parcnational.fr 

 
 
L’adhérent reconnaît avoir pris connaissance de l’objet associatif, des statuts, et déclare vouloir adhérer à 
l’association Gardes Nature de France. 
 
 
Fait à …………………………………………………  Signature de l’adhérent 
 
Le   . .  /  . .  /  . . . .     
 
 
 

Les informations recueillies sont nécessaires pour votre adhésion. Elles font l’objet d’un traitement informatique et sont destinées au 
secrétariat de l’association. En application des articles 39 et suivants de la loi du 6 janvier 1978 modifiée, l’adhérent bénéficie d’un droit 
d’accès et de rectification aux informations qui le concerne. 

 
Coordonnées bancaires pour régler votre cotisation par virement (noter votre nom en référence) 
 
Code Etablissement : 42559   Code Guichet : 10000 
Numéro de Compte : 08012887484  Clef RIB : 23 
Domiciliation : CREDIT COOPERATIF Agence : TOULON 
BIC : CCOPFRPPXXX   IBAN : FR76 4255 9100 0008 0128 8748 423 
 

GNF - a/s AFB - Immeuble Le Tabella - 125 impasse Adam Smith - 34470 PEROLS 

BULLETIN D’ADHÉSION 
ASSOCIATION DES GARDES D’ESPACES 

NATURELS PROTÉGÉS DE FRANCE 


